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Évangile de Jésus Christ selon saint Luc

En ce temps-là,
 Jésus, marchant vers Jérusalem, traversait la région située entre la Samarie et la 
Galilée.  Comme il entrait dans un village, dix lépreux vinrent à sa rencontre. Ils 
s’arrêtèrent à distance et lui crièrent :
« Jésus, maître, prends pitié de nous. » à cette vue, Jésus leur dit :
« Allez-vous montrer aux prêtres. »

En cours de route, ils furent purifiés.  L’un d’eux, voyant qu’il était guéri, revint 
sur ses pas, en glorifiant Dieu à pleine voix. Il se jeta face contre terre aux pieds 
de Jésus en lui rendant grâce.
Or, c’était un Samaritain.  Alors Jésus prit la parole en disant :
« Tous les dix n’ont-ils pas été purifiés ?
Les neuf autres, où sont-ils ?  Il ne s’est trouvé parmi eux que cet étranger pour 
revenir sur ses pas
et rendre gloire à Dieu ! » Jésus lui dit : « Relève-toi et va : ta foi t’a sauvé. »

   – Acclamons la Parole de Dieu.

Commentaire :
« Tous les dix n’ont-ils pas été purifiés ? »  
Si en cours de route, ils furent purifiés, précise l’évangéliste Luc. Ils sont tous 
guéris par Jésus car ils ont tous crié à lui : ‘Jésus, maitre, prends pitié de nous ».  
Jésus ne tourne pas le dos aux gens qui lui appellent. Il les écoute et il les guérit.
Jésus, Dieu incarné, il peut les guérir, pardonner. Pourquoi alors il leur dit d’aller 
montrer aux prêtres ? quelle place que les prêtres ont dans cette guérison ? Luc 
nous dit clairement qu’en cours de route d’aller rencontrer les prêtres, ils étaient 
purifiés. Jésus reprend la Loi prescrite à Moïse dans le livre Lévitique. Le rôle 
du prêtre n’est pas de purifier la lèpre, mais après la guérison le prêtre montre 
aux lépreux certains rites à faire (voir Lv 14). Ces rites prescrivent dans l’AT 
sont comme une action de grâce afin de rétablir la vie à nouveau dans la société 
et dans la communauté.  
Le samaritain, l’étranger, le rejeté de la société juive, reconnait le bienfait que 
Jésus lui a rendu : la santé, la guérison de la lèpre, une maladie extrêmement 
tragique. Ceux qui atteignent la lèpre sont exclus de la communauté, ils 
porteront les vêtements déchirés, ses cheveux doivent être dénoués, ils n’ont pas 
droit de raser les moustaches et surtout là où ils se rendent, ils doivent crier : 
impur ! impur ! pour que les autres s’éloignent d’eux.  Les lépreux doivent 
vivres dans la rue (Lv 13, 45-46). C’est pourquoi la grande grâce que le 
Samaritain a reçue lui a dépasser et il ne peut pas négliger car cette guérison qui 
est sa vie même. Oui il a retrouvé sa vie, sa dignité grâce à Jésus. 



« Les neuf autres, où sont-ils ?  Pourquoi ils ne reviennent pas remercier 
Dieu ? »
Nous ne savons pas pourquoi, et quelle raison que les neuf brebis de la maison 
d’Israël ne rendent pas grâce à Jésus. Peut-être sont-ils trop contents qu’ils 
oublient le remerciement. Ou bien c’est trop évident pour eux comme les enfants 
élites du peuple d’Israël. Eventuellement, ils croient qu’ils ont droit à certains 
privilèges : mais « trop faire de bien engendre le mépris ». Reçu une telle grâce, 
mais ils ne disent même pas un remerciement. C’est quand même trop ingrat ! 
Evitons l’esprit de l’indifférence surtout envers Dieu que Jésus veut nous 
rappeler aujourd’hui.
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